
CA FAIT DD ltlEN DEMANDES.Après être restée un moment 
icceblée, elle se redressa.

—Ainsi, reprit-elle avec une 
énergie farouche, il y a quelque 
part une misérable femme, une 
mère, qui a été lâche, assez in
fâme pour vendre son enfant.

Un sanglot déchirant s’échap
pa de sa poitrine, et elle sortit 
brusquement de la chambre.

Madame de Perny s’approcha 
de Solange stupéfiée, et, lui met
tant la main sur l’épaule, elle 
lui dit d'un ton impérieuv :

—Ne répétez jamais, à qui ce 
soit,, vous entendez, jamais, ce 
que vous venez entendre.

—Je serai muette, répondit 
Solange.

—D’ailleurs, il s’agit de votre 
sûreté, ajouta madame de Per- 
ny.

Sur ces mots, elle se retira.
—Par exemple, je ne m’atten

dais guère a pareille aventure, 
pensait Solange, ne pouvant se 
remettre de sa surprise : tout ce
la est bien mystérieux ; que se 
passe-t-tl donc ici '!

Bile n’eut pas le temps de se 
livrer longtemps à ses réflexions. 
Une des deux portes de la cham
bre s’ouvrit sans bruit et la mar
quise s’avança vers elle en glis
sant comme une ombre

—C’est vous qui avez apporté 
cet enfant? lni demanda-t-elle 
à voix basse.

—Oui, madame, répondit So
lange sur le même ton.

—Dites-moi où vous l’avez

FEUILLETOIT r HUILE4 DUCOUXMT
DOCT*

HUILE DE FOIE DE MORUE
petite fille de treize 

i ans, pour avoir soin {te deux 
enfants tous les jours de 1 heure à 5. S'a
dresser il Mme Fréchette, 69, rue Vittori*= 
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ON DEMANDE—Une 
ou quatorze

Depuis que nous annonçons dans le 
•' Can da ” nous avons le plaisir de vo r 
plusieurs personnes qui achètent des pel- 
leteiies et qui se «lisent plus que satisfaites 
de nos prix et des qualités que nous of
frons En effet il est reconnu anj' urd’hui 
que nous avons le plus grand assortiment, 
les meilleurs goûts, et le plus beau choix 
en fait de pe 1 teries qui ne se soit jamais 
vu à Montréal ; nos prix sont plus basque 
partout ailleurs.

Notre assortiment est sans égal dans la 
Puissance.

Notre uvrage est de première classe !
Nos i atrons sont ce qu’il y a de plus 

nouveaux.
C’est une économie I une véritable éco

nomie d’aller à Montréal, pour voir le 
grand établissement de Chs Desjardins 
4 Cie., on y voit les tournures les plus riches 
et à des prix qui, font acheter les gens mal
gré eux.

Pour vos capots, m ni eaux, casques et 
mvnchons, après avoir vu partout, allez 
au grand magasin de

CHS. ï>I N 1.4RDI.NN el de ,
637, rue Ste-Catherine, Montréal, 

à l’enseigne des 3 t.hevreux.

FAUTE ET CRIME f ■ lorio-Ffrree au Quinquina et aux Écorces d’Omges Amiral
^ précieux médicament, fruit <ku longs travaux et dos peraé- 

■ wr»ut-.'> eiudoi du Docteur DïïCOUX, réunit sous une seule
I^orn° l'Huile de Foin de Morne, le Tor, te Quinquina et le 

i ttrwK - ^ stro*> d'Boercee .vuraogv* Amèr«*e.
Les.éléments qui entrent dans la composition do ce produit 

- ' »■-1 u*pllqueut suffisamment son immense euocee et l'augmentation
I «fl OUi'ifluv. - co,lsUnle de sa consommation prouve on ne peut mieux quH 

,?sl pourvu de tout*;» livi qualités uéce *alres pour guérir 1 
; nvD7LL.v 1 *»**, la Chtorose, les Maladies de Poitrine, los Bronchite», Rhumes 

ratarrKe,>,a JMkw* et toutes les AfflxtiOiU scrofule*te*
T .'S* . X11; Médecine les pins éminents recommandent tous
fcr? f-" ■ x^j v 1 partiouhereroeo* ce médicament, «l'une odeur agréable,

. X VJ,vf **“■ mauvul* goût et do it l'usage est radie,économique.
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CHAS EJ.IEDIKS
No. 7 RUE E LOI N,DEDXIEME PA ItTIE

OTTAWA.

AGENT D’ASSURANCE
sur la V f E et contre le F E U,

Cité et District d’Ottawa.

, iSuite)

Sosthêne remonta sur son siè
ge et les deu^ coureurs aux jar
rets d’assier, reprirent leur cour
se rapidement

Blaireau se redressa au milieu 
de la route et jeta autour de lui 
un regard deminateur qui révé
lait son profond dédain pour 
l’humanité.

—Voilà une affaire terminée, 
murmura-t-il. A une autre!

Et un petit rire sec, aigi, écla
ta entre sus grosses lèvres.
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LA CHAMBRE DE LA NOURRICE

IVRES
Dtpil general à Paris ; D'DUCOUX. 203, rue St Denis

a V"<•>"■<■ > n> Erf. nui:i.v » c-,
PhArmaoiens-ChimiBte,, 314 rue Ut-Jean

COMPAGNIES REPRÉSENTÉES I

La Citizens, DE MONTRÉAL, 
La Northern, Co. ANGLAISE, 
La Caledonian.
La Phoenix,

DE

doA MEDICAMENTS DOSIMETRIQUES BURGGRAEVE-CHANTEAUD
do Granules préparés avec es Alcaloïdes et le* Produits chimiques 1rs plat purs, tels que : 

Aconitine, Strychnine, Hyosclsmlne, Digitaline, Morphine, Quassine, Sulfure de Calcium, et».

Capital et «ctif Réuuis
SEDLITZ-CHANTEAUDau delà de

m- 8<lo,ooo,ooo ’an
AU CLERGE

omwi nîri\G works Purgatif Salin, Rafraîchissant et Dépuratif 
Le SEDLITZ-CHANTEAUD est Incontestablement le produit le plus beau 

> et le plus utile de la pharmacie moderne; c’cst un sel neutre purgatif dune saveur 
; tres-doucc et d’une efficacité certaine pour combattre la Constipation et entro- 
i tenir la fraîcheur du sang.—Son emploi Journalier est surtout utile aux Goutteux, 
| aux Rhumatisants, aux personnes d’un tempérament sanguin, portées aux 
: Congestions cérébrales, aux Vertiges, Migraines ou sujettes aux Hémor- 
’ rhoïdes, Embarras gastriques, etc.

M. OH. CHANTEAUD, Pharmacien, Commandeur d'Isabelle la Catholique, 
est le seul Préparateur des véritables Médicaments dosimétriques.

Be méfier des Contrefaçons.
Dépôt Général : 64, rue des Francs-Bourgeois, PARIS

DtyrfUlrsi à Qué.bee: »r »d. MORIN A. C", Phnrmacien-Clilmtste. 314, roe Saint-Jean.

ASSURANCES SOLLICITEES,
AGENT FINANCIER de 

PLACEMENTS et COURTIER.

ACTIONS de Banques et de Compagnies 
incorporées, achetées et vendues pour ar-

EMPRÜNTS négociés pour particuliers, 
Corporations M .uicipales et Scolaires, Fa- 
briq es « t Eglises A des condition très 
avantageuses. Taux d'intérêt réduits:

ARGENT placé sur garanties -'e première 
classe.

LES capitalistes trouveront leur avan
tage à corresp ndre av c

M. Chas Desiardins,
No. 7, line Elgin, Ottawa.

Toute espèces d'ornements d’église, tels que 
VASES,

Il était jour fort que la voiture 
entra dans le parc de Contango 
par la grille de Loches.

Le soleil commençait à lan
cer ses rayons dans la vallée, 
qu’il inondait de lumière. L'air 
était encore imprégné des par
fums de la nu t. Sur la prai
rie, couverte d’une rosée étince
lante. se mariaient les douces 
couleurs de l’arc-en-ciel. Au 
chant des oisea’ -, dans les ar
bres et les buissons se mêlaient 
les bourdonnements des insectes, 
les rumeurs lointaines, insaisis 
sables du réveil de la nature. 
C’était un véritable concert.

Madame de Perny était déjà 
debout, aux aguets ; elle enten
dit le roulement de la voiture 
sur le sable de l’allée. Elle ac
courut au devant des voyageurs 
Elle entraîna vivement Solange, 
pendant que son fils s’occupait 
des chevaux et de la voiture.

Personne ne l’avait vne arri
ver. Sur l’ordre de madame de 
Perny, le jardinier « t son aide 
faisaient un travail à l’autre ex
trémité du parc. La femme du 
fermier n’était pas encore levée.

Solange fut introduite dans 
une grande et belle chambre où 
il y avait un lit, et près dn lit 
une jolie b ire ‘Bonnette.

Madame de Perny ouvrit des 
tiroirs et montra à Solange tout 
ce qui compose ordinairement 
la layette d’un enfant riche

—Vous le débarrasserez de 
tout ce qu’il a sur lui, dit-elle, et 
vous l’arrangerez avec ceci.

L’entant s’était réveillé, il 
commençait à ouvrir ses jolies 
petits yeux, et, entie ses lèvres 
qui remuaient, on voyait les 
mouvements do sa petite langue 
rose

C AUC ES.
PA TEXES.

CIBOIRES.
C MIC ML 

OSTENSOIRS,
RURETTES.

ENCENSOIRS
CHANDELIERS,

Et autres ornements d’autels.
Calices < ( Ciboires dorés au 

vermeils, une spécialité.
Le seul établissement de ce genre à Ottawa

LDIENSdk L'OUEST*^ 

velmmee il 8, de 800- T . 

ree 21 gravures—$3.

t sur marge.

esi iv ilo< r< It’S bii.p des Enfants ou Dr Eoderre

09^ iSiS@7, >V ' 'Y: cine de Ohirui. 
ZSI■ vif Eir ^ Montreal,

■SuSfer '-•Me * -v y «lu Collège Victo*
'ÊSÈf e*r0P des en* 

■ fants est supérieui
■j&taSy è toutes les prôpa» 
Toy rations calmante* 

5^ offertes aux mèrrt 
la santé d

L C FEU • i" =- '-'iiviy ■ I .

in AVAIS " !mutile vn ir s peu iv lumps.

La FER 
CR A VAIS
Le FER 

BR A VAIS '.'V'loui'V’.ï:: il, S
dans loqud II yum il.re

- r la
pris.!LLÈLE: LORDBEA- 

ELD ET SLR JOHN 

DONALD—Brochure 1 r

Solange interloquée se trou-

—Mais, madame, balbutia-t- 
elle

—Vous connaissez la mère ?
—Non, madame, répondit So

lange, retrouvant subitement 
son aplomb.

—Alors, je répète ma première 
question : Où avez-vous pris cet 
enfant ?

—On me l’a remis hier soir.
—Qui ?

•—Un homme.
—Quel est cet homme ?
—Je ne le connais pas.
—Mais qui donc vous paye ?
—Je ne le sais pas encore.
—Ah!
—Je ne suis pas riche, reprit 

Solange avec l’accent de la sin
cérité, l’homme est venu me 
trouver hier soir, et m’a dit. en 
me remettant l’enfant: “Iifaut 
le conduire à vingt-cinq ou tren
te lieues di Paris ; partez immé
diatement, vous trouverez au 
coin de la rue une voiture qui 
vous attend. Je n’ai pas besoin 
d • vous dire, ajouta l’inconnu 
que vous serez généreusement 
récompensée ,u service que vous 
allez rendre.

J’ai obéi, continua Solange, 
comptant sur la récompense 
que l’homme inconnu m'a pro-

J. F. GARROW,
170, RUE nPAKKS

Ottawa, 29 janvier 1883.
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nide Commerce et Dioits d’AuteurMarques i 
ristrés. 

1er déc.

ni umri hees, 
put ion.

1a.
saveur, ni

od.-iir uiL. A. Olivier
AVOCAT.

I!—25 cents. JÛS. SENEGAL.
Entrepreneur de Pompes Funèbres

ae£//-.ÿ.
Bureau.—Encoignure des rues Rideau ei 

Sussex, Block d’Egieson, Ottawa, Ont. Le FER ff-ft moins cIhm' 1 - for
do famille pour consv.’ver ____
enfanta; il pou I être donné avec la pit h 
grande confiance aux enfante dans les cm 
suivants : Colique. Diarrhée, Dyssentvrii, 
Dentition douloureuse, insomnie, Toux. 
Rhume, Coqueluche, etc.

Demandez le Sirop dü Dr Godkrrh e- 
n'en achetez point d autre.

En vente par tout je Canada et les Etats

fitir 205 et 261
H UK I> 4 LHOÜKIE, 

OTTAWA,
BU A M/S* .T;- v\JARGENT A PRETER "m

Ottawa. 3 janvier 18X3 .'WiOillU 1 • 'VlllilIlüS
l>ar Jour.ÉE DE L’OTTAWA

1 A l'établissement le plus grand el le 
plus complet de ta province 

d'Ontario.
'À Le FLR ne noircit Jamais 

les dents.
Un prospectus dèt>nltè uccompugnd

chuijue Jlucun.
’Ht d ns tonies les tonnes P1,an. r, tes.

sur ses ressources,

, forestières, tainé- 

e chemins de fer, 

ix, etc—Brochure de- 

—25 cents.

en a vais
Le seul établissement de ce genre 

da s la ville où vous pouvez vous 
procurer tous ce qui est nécessaire 
pour le décord des chambres funèbres

PRIX, 85 Clw. ««A BOUTEILLE,
Seul propriétaire,

B E. McGalE, Chimiste 
Montré».

t ibliothèqne du Parlement
AVIS

îd♦ ses personnes donnant leur com- 
ndes au moins DEUX HEURES 

avant le départ du train ou du ba- 
îfiance qu’elles

1883.J. A. POllINVIi LE,
BOUCHER,

Etal No. 14, Marché By,Ottawa

la.niteau peuvent avoir cot 
seront servies à point.

Un barbier de pr 
engagé pour 1 usag 

jgiûif1 On peut s“adri sser 
Senécal la u lit comme le d

Pi ules lie Noix Longues ComposéesLes personnes qui ont en leur possession des emlère classe est 
des demandesy 

clpMTMTLIVRES 55I ne MpOALI
Ssl Eecouvcrtea ende la Bibliothèque du Parlement sont priées 

de les rendre sans délai.
Il ne sera point prêté de livres depuis le 

24 de ce mois jusqu ù nouvel ordre.
2&.A toujours à son Etal un 

complot de

Viandes de premier Choix

assortiment
Pour la guéiL 

* h son certaine de 
|S y toutes les aflet» 
I* | lions bilieuse^ 

■ torpeur du roi(e 
Imaux de têip,

«C MiLALt- Jl;" di ,ç«» tinn
étourdisseme” 1

A WHOLESOME CURATIVE.'N WRIGrHT «U 

SATION ET C6 M- s ■ / ' 
DE BOIS—Stude

' ALPHEUS TODD,
Bibliothécaire. PNEEDED IN Telles que BŒUF,

MOUTON,Ottawa, 21 Déc. 1883. 3in Every Family. VEAU
AGNEAU,riiilbert et i chambauit,

PEINTRES, 1 A PISS1EHS 
El' DÉCOBAI EUES,

No. 117, Rue St-André,
OTTAW A.

J. bus£zjI et de toutes «• 
malaises causés par le mauvais fonctionne
ment de l’estomac.

Ces pilules sont fortement recommandei t 
comme étant un des plus sûra et des p!u» 
efficaces remèdes contre les maladies pit e 
haut meutionnées. Elles 

i pas de mercure ni aucune
4 171kl 4 I 17 ni il |,i I t mi lions. Tout en étant, un puissant purgatif,11/11 ZI I I Iv I ! lei If I K\ pouvant être administré dans nMmporif
/Il lkj il LA I' 1 ill lïl llij quel cas, elles 11e contiennent aucune de

ces substances délétères .,ui pourraient te 
rendre préjudiciables à la santé des enfan t 
ou des personnes âgées. Les Pilulks is. 

— — - — ■ 7 A«vn*i Noix Lo oubsComposées, ni McGalb, sont
lïl ti ï î $ njUîiü préparées avec soin; avec un extrait cor.»
III. M. llH llllle II II centré, tiré de la noix longue et combine
■1*1 **■ JMl*U Vil p#*I avec d autres principes végétaux, de ma-

sans entf r voir le magnifique assosrtimenl1 to^tï'pSiSÏÏ'.tom^^™ j™?qu'£‘p7<l 

de T^bace^ac- a lab*c C’Iga-; sent offertes au public. 
ie«. P ries cigares, Pipes b. E M
CJouleauv de lo.it /cnre, ainsi iu'un 
infinité d’autres obietstioplongue à énumé
rer, le tout ie vend ml à très bas prix.

LARD RALE
LARD FRAIS, SAUCISSES, etc., etc..,AN ELEGANT AND RE 

FRESHING FRUIT LOZ 
ENGE Cor Constipation

V and all other system
regulating medicines
thk action1 prompt 

S W ■■ THE TARTE DEI.irtoUB 
les and childrer

commeneements ie 

i de l’Ottawa et sur L 

nmerce de bois.— I

A îles prix gui difitnl toute compe 
Ut ion.

gttTUne visite est sollicitée.
Uttawa, 28 mars 2883

r

contiennent 
ses prépara-de

m ■ rn.se.
Solange fit ce quelle avait vu —.Ainsi, vous ne savez rien ?

faire à la sage femme d Asnières; —Absolument rien, madame,
elle préonra un verre d’eau su- je VOus lejure! 
cré-' et fit boire l’enfant. Ensui- —Comment vous appelez- 
te, après l’avoir dépouillé de ses vous g
langes quelle enveloppa dans —Éosine Dubois, répondit 
le maillot, elle l’arrangea ainsi y0]aIlg(, sans hésiter, 
que madame de Perny ie lut _Et TOU8 demeurez à Paris ?
avait ordonné. _0ui| madame.

—Une belle destinée 1 attend, _l)onnez-moi votre adresse ? 
il sera heureux, ee disait.elie _Bue Saint-Denis, No. 70.
Mais sa mere, sa mère!.......  ....C’est bien.

Peu après, 1 entant se render- Après avoir réfléchi un ins- 
mit. Elle le coucha dans le ber- tant la marquiEe reprit : 
ceau et resta assise près de lui, —On a eu ici la précaution

* Depuis un instant, madame de d’acheter une layette ponr cet
AD1ENS-KRANÇAÏ3 7 j M. belle,

ÉS—Diseurs pronon- fl vit reparaître amenant avec elle —Vous allez remplacer toutes
-, une jeune femme dont la pâleur le8 cho8U8 , u>jl a 8Ur lai.

rell, le 4 octobre 1882. J étrange et le regard douloureux _Je l’ai déjà fait, madame, 
la frappèrent. d’après les ordres que l’autre da-

On dirait une statue qui mar- me m a donnés, 
che, pensa-t-elle. —Ah !... Où tout cela est-il ?

Ma, ame de Perny poussa la _j.en ai fait ,e petit paquet 
marquise jusque devant le oer- que **oilà
ceau. Les yeux de la jeune fem- H La marquise le prit en disant; 
me tomberei t sur le visage de _C'„st pour moi.
1 enfant. Aussitôt elle se rejeta Solange se leva brusquement, 
en arriéré et poussa un en rau- _pardon, madame, dit-elle; 
<lue- Pul8' 8e tournant vers sa maia_ toat à pheure, si la vieille 
mere, ayant dans le regard une dame me demande ces objets, ce 

~ explosion intraduisible. quj est probabie, que devrais-je
-Vous êtes atiée jusqu’au répondre,

i bout, dit-elle dune voix sourde; _C’est juste, je ne pensais pas 
rien ne vous a fait reculer, et à cela. 4 bien, vous lui direz 
sans honte et sans remords vous que croyant bien faire, vous les 
avez accompli ce crime. hniléa

-Ma tille dans quelques jours _Blle „;aura u-à regarder
vous nous remercr-rez. dans la cheminée pour déoou-

-De mon malheur, u est-ce vrir mon me„8ongLf 
pas, ma mère. f et de l effroyable _N elle vona8croirai atten. 
responsabilité qui va peser sur deZ-moi une minute. 
mo,? U iwvrt.

t
Ouvrages de toute sort - faits à ordre dans 

le plus court délai avec élégance et promp
titude. Tout ouvrage ga anti.

solliicitée

Lad! 
like it.

nts. Large boxes,
. DRUGGISTS.

60 cents
SOLDUne visite est 

Juin 1883
Ne passez jamais devant l’étab'isemenl de

MACHINES A COUDRr
i Le plus grand assortiment de Machiue> 

à Coudre des
MEILLEURES 14 : 1ml^JE^
et aux conditions les plus .'a 'les, coraprt 
nant (|Kmr linage de esllqne
Royal, Wilson, Nlewail, Weed,

■er, NewNlew Ml, «.l lle, 
Wheeler el Wils. u.

[IN DE FER CANA - •- 
DU PACIFIQHE — \ i 

i de 40 pages—25 cte! 1

McOALE, Chimiste, 
Montréal i 

la1883Wan

LA S.1.NTE UN DEVOIR I 

LA MALADIE US UKIMK !

(Machines à Coudre pour .’abrique) 
Wanzer I) et F.

Singei de Wih:n No. 2. 
Machines de Pearson pour coudre ave< 

le til ciré et avec le brai dur.

N’oublie'a puaq ie vous trouverez 
tout cela au

No. 457, Rue SUSSEX
Enseigne de la Pipe Turque

Machines de Jones à rapiécer pour et 
fabricants de chaussures.

illAssortiment Complet H. W. MARTI >
3(1, Kue Itidvaii.

Bassin de Carénage, Po t o'Esquimalt,
COLOMBIE BRITANNIQUE.

10 Se; t. 1883 laE. G. LAVERDURE ------DU------

Dr. BAXTER.
Le SEUL REMEDE VEGETAL

e donnée pour J’inspection des 
ilans et devis pour la construction et 
l’achèvement du Bassin de Carénage au 
Port d’Esquimalt, Colombie Brilanni >ue, 
et changée et fixée à Jeudi le 17ème jour de 
Janvier pvocuain, inclusivement, et celle 
po'ir recevoir les soumissions est remise à 
vendredi e 29éme jour de Février.

Par ordre.

$o. 96 Rue i IDEA!'.
> i

peut se procurer ces _/ 

is eu faisant parvenir 

bureau du Canada

30 mars 1883. Pour les meilleures ferronneries à bon mar
ché «liez c: exyt CONTRE LA

Dyapepsle, Perte d’Appellt» 
IiidtgeNlloîi, UoiiNlipulion 

Habituelle, Mal de Tele 
etc., etc., etc.

Poudres de Condition O'Âleiandt
BOÜLEN POUR le# KODNON6»

JJcJJOi GALL d) C i ZMLli
Le plus ancien magasin de ce genre à 

Ottawa, établi en 1850, à l'enseigne de la

CROSSE TARKIERE,

Bue Sussex, et coin ce la rue Duke,
I HArniERES, OTTAWA,

F. H. ENNIS,
Secrétaire.

BT AUTRES' Ministère des Travaux Publics, 1 
Ottawa, 30 Die., 1883. jtlKDECIAKS CKLEV PRIX, Z5 cl.i. la BOÜTEILLK,

Vendu partout, et par C. 0. DAC1F.R, 
Olinwa.

SPAUCINEPOUR LES
Une des meilleures prepa. 
ratious offertes jusov. if 
au public, pour !o soûl 
ment immédiat et la gu 
rison de 1» Toux, du Rhuat 
de la Bronchite, de l’fir 
rouement, de la Croupes 
de toutes les maladies de 1 
Gorge et des Po 

A vendre partout 
50c la ronteille.

B. B. MoGALK, Chimise.
Montrée

Clxevau
Et à MATTAWA, P.Q. 15 mal 1883. lenSiAgknt a Ottawa C. STRATTON.

iEDOUGILL t CUZSER.loin: des rues Dalhousie et Saint-Patrick. BUM B’AMïmi 31 Octobre 1883. la
t VIS.—Les médecines ci-dessus, cél*- 
V bres dans tout le Canada pour Ihui 

efficacité ne se trouvent que chez M. (, 
STRATTON. Je mets donc le public ei 
garde contre les onlrefaçous.

HERDUV Paul T. C. Dumais, Arpenteur de la pin. 
vince de Québec et de la Puissance, neuf 
un bureau à Hull, sur le chemin de U. 
Gatineau, à la disposition des colons er oi. 
général

13 Novembre 1883 3m

°i 2!>.De la Cathédrale au No. 384 me Saint- 
Patrice, une collerette en fourrure 

La personne qui la rappo 
Béda-d, 384, rue Saint-Patrl 
ralvment récompensé.

T. ALEXANDER libéi
0 Not. ISSt t*

■:1

y
LE CANADA. 12 Janvier 1884
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